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b'arrohdissemeetf de Lille ne comptait, 
llytyoatr» ans.itoe moin« de 700.008 
hajffl&ts, et il if'ttkt ^présenté à la 
Chambre <]«e par sept député. 

La population s'est »cerue( depuis lors, 
«t«sISIMUMU 4e .Ml .» cuu»UI* le 
eltlMISrM,0M Rs «tests, nous donnant 
'droit âWritilépirtë». 

Pour créer la nouvelle cirçouoriptton 
électorale neoeRsaire.il «\ fallu force-
vent remanier les aDotenoes eirooascrip-
tlons. Le gouvernement a présenté un 
projet qtie pou», avons fait connaître, il y 
a déjà quelque temps, projet qui a été 
soumis hier à Is Ckesnbrs, et qui. confor­
mément aux conclusions (M U Commis-
libn tïàrgèe de l'examiner, at w*or ré les 
efforts de M. Le Gavrian, a été adopté a 
une immense majorité. 

QtrSntf on modifie une situation ejxis-
tanle, et que l'on procède t une nouvelle 
organisation, on doit toujours s'attendrea 
des réclamations, à des reproches et i des 

-•si»»»!*»».. . _ , „ . ! 
• "KMhv) ftUSHlil-ll que l'Ott Jftit Apporter 
le remède au mal que l'on prétend jlé 
fcoioer, et qu'en regard d un projet pré­
tendu détestable, on eu présentât un ex­
cellent et â touB égards irréprochable. 

'., Or. qs'avons-flous vu, lorsque II. Le 
Gavrian est monté i la tribune .de as 
Chambrer C'est que' le contre-projet dé­
fendu par l'honorable député conservateur 
était mille fois plus, critiquable que la 
proposition gouvernementale ; qu'il sscri-
flsit avec une lucroïajjle désinvolture la-
intérêts essentiels a'sae fraction du oerp». 
«eet»r«l;et qn'jj w ^ f o l i t , torrt simple­
ment, une conception vraiment inepplies-
Me et inspirée " par "la seule fantaisie de 
sonsoteur. 

lorsque nous avons publié le projet du 
gouvernement, iCfc*: s'est produit contre 
lut, ni critiques bien sérieuses, ni atta­
que» hien rtvis, . ' , , , .,., , 

U des Rotomrs dont la circonscription 
n'a pas été taoaltKS.s'ost montré satisfit. 
Les collectivistes, loin d* protester oontre 
mdéllntitatloTidéieioavelle cireosserip-
tlonou seprésedtersKl. UfargneJ'ontdé-

Dron, député de Tourcoing, & eu vite fait 
de montrer à ht Chambre le capricieux 
arbitraire qui avait présidé al'étucubra-
tion deM. Le Gavrian. 

Il lui a suffi d'expliquer d'une façon 
précise en quoi Consistait le trait génial 
de cette cenvre : la réunion des communes 
urales de Tourcoing à une partie de la 
'ille de Kouua'i, avec laquelle elles ont 

plutôt des intérêts contraires que simi­
laire» —.pour que la Chambre fût éclairée 
et édifiée. 

En vain, le pauvre M. Le Gavrian est-il 
revenu à la charge, en vain s'est-il lancé 
dans des considérations de politique gé­
nérale, parlant du discours de M. le Pré­
sident du Conseil A Toulouse; et esquis­
sant une déclaration de républicaine 
rallié, il n'a réussi qu'A fatiguer la Cham­
bre et A se faire rappeler i la question par 
le Président. 

Le scrutin n'a même pas été nécessaire. 
Le projet gouvernemental a été voté à 
inains levées. 

Bt M. Le Gavrian, désolé et navré, en 
est réduit A se demander, aujourd'hui, si 
:'estdsnsla première circonscription de 
Lille, comprenant les Cantons de Lille-

tre, Lille-ouest et Lille-sud-est, ou dans 
la cinquième, composée des cantons de 
Cyeolug, Pont-A-Marcq et Seclin, qu'il po­

sa candidature ! 
Georges ROBERT. 

chtmer, par l'organe de if. Emile Moroau, 
une transposition de celui des panions de 
Houbaut qui doit être réuni au canton de 
Lannoy, et leur amendement a été accepté 
par la commission de la Chambre et par 
le gouvernement 
"Seul H. Le Gavrian s'est montré uié 

content, et a persisté dans son méconten 
tement. 

11 s'est livré, dé» lors, aux combinai­
sons les plus compliquées et les plus fan-
ttteiates. 

Il a présenté sucoeaaivement plnsiaurs 
•^jojetsqnt n'AvalenJt J)tntres avaot»*» 
que "de favoriser directement son anabi 
t in personnelle, et comme on lui nt re 
m»rdV; «U s é l n » fi)nimlesion. qn'41 
remaniait lui aaissi, i 'sH façon presque 
complète, les clrrA«4j>tions existantes 
il s'est imaginé de l'eApédient bi/arre qui 

autour de tltqSieEe'èljes gravitent, pour 
aller voter avec l'nn dee cantons ds Ron 

Gavrian n'a pas craint de dé 
! rortguement. et avec une insistance 

loi eut pas 

Tehr.u 

LE DISCOURS DE M. DRON 
Voici d'après te Journal Officiel le texte 

du discours prononcé à la tribune de la 
Chambre par M. Dron dans la discussion 
sur las nouvelles circonscriptions électo­
rales de l'arrondissement de Lille : 

M D i o n . — Measteurs, je serai d'autant plus 
bref que je n'avais p u l'iDieaiion d'intervenir dans 
t* diseuMio», p . r e e q u ' o n pourrait croire que j'y 
n i a intéressé. 

M. i . eOavr ien a bien voulu reconnaître qua, ai 
'y était" intéressé, r.'était daaa un sens contraire i 
a j j i dans lequel je va i s parler. En effet, j'ai un 
ntéiCl p*r»6rniel a aceepler le aeellonnemeiit qu'il 
lûua p i o p o u . puiequ'il eoun »te \ oler de ma cir-

t5oQicrtu«ou. - - ~ 
tu*i«*<la%* (esqutiliea je • 

*i U ci i janïcri i j l ion que veut n e donu 
i r u p f - s 

tér*t l i n tirai 
juatieeel l'èquiio, quoi 
' l ' u n i U . - e G a v . t a n 
tjOM mot q i e u d 11 

face d'i ayatème fju'il p o 
04a d,«na, L e de nuel coté e 
indrot * une grân.ie maiorise 
t paa poi-jible i cet «R*rd 
'ailleare. M . lé Gtvr f tn eait 1 
n e a i m t qu'il a oropoae dune c 

«a TtriatioM â« M, U G - v n â n que je v-tia vc 

, X £ ? * L « Û t T r i i n . - Je n'ai défendu à la tribu 
1 M mon »mt.i.d-.metit rec iffè. 

H . D r o n . - C^ai pOSnible mal* v o u i en et 
Mpoe* d'autrM. Fermettei moi au moiritt «l'y fa 
lUnaitM. 

M . l e» O t T t U n , — J'atotieictitj de» amàlvo 

Un m * m i r e . U a cherché la perferliau. 
H . D r o s . Tune cherehei la perfec'ion di tes-v( 

je t a » l a cheraher iivae VOIM. 
La fremlar 

oon-i» a dane la propuauiou 
ntnaervtleura de la région, que M. Le Qavriai 

le projit d 

difTerf! 
traclêre 

propuaititjri fa i tepar lea joarna 

tnpreaaea d'np:t 

ca U eonciuaion que le syelè 
eeiut jitt Go ivarnament. 

« . L a t S i T r i a n . C e i t t n u 
U. D f O o M, L e i . a v r U r i 

nbjaefioBe qn'i! ralenlt , u 

"•tant * M ft't'H «iant N S 
. l iane ptt>->ote.r u t i re c os 
conaérlntion de l'arronrlwaai 
•la Boub II ; elle compte anj 
t a n t ' , maie elle he luffit j 
e « n l e d e i x clrcon criptiune 
Ini adjoindra una partie dee 
touchent, Boit a i nord .*v 
lieu de prendi 

» iveclionnemei.t a 

• a tirer apparemn 
n e le plua iotjiqui 

a f«it inexact ! 

yeteme du goûter .e -

m 5 ttircorixcript o 
aa j i «,ui man^t •f fa'i\e tnau Vaîse littmear 

•efti*méla sympathie d>'lx t3hamhre/cel«"p"o"i« BoiiAïi"ua.i-
projet é ^ / i i : ^ * » ^ ^ ! . S i ' t o . W ï a E T ^ K Ê 
jourDaurfMaHiohBÛrM de Inde M «ont 
Iwrnési leftlre tûonj^e,aao»lïii acoor-
der oo appui explicite «t m-rrr*tiitt. -

Et il a osé prpi^pctr, 4 propoa de ajeate 
plaidoieri*/>ro doim, \m gEeUads nota de 
m respect du au Boffrira q,aiTe,rvl » \ • f 

Etjl a >Jvo>îaô le souteair d*w« trïpôti-
•̂av-Oe circonscriptions du second Km-

a*Rg 

Vtrït" ïverionnél 

&*«e qu «o wérUé ik- y a la «oindre 

tmuWÉMt. dans leur po«-
i et absolu, et.UA» [epactl-

saoti « • <m<am»ay>ean auasLftioeBelle 
1WJW ^»^ot*l«P»nl dé UB»,.où 
éoa» ses, eMiloass se-aesukent, oé tww ass 
intérêt» essentiels deajumilation» ont été 
» * * » « t n i l v k el qnaJos*. 
satisfaction a tout le monde, si ce n'est 
iu ' i ta* lVl t«Tft l »tt l , , . . „, ... 

Est-ce qulil y.» kasvain de comparable 

des • tricotages életiilaisltz, d» IlEmpics 
ltti qui marche la main dans la main *e 

^•«aœs^gc^ 
[ W » W leal*fta, 

dan te a?ec laa ex-defeu 
• frfatiquee qu'il prétend répudie) 

anjourdliuiT 
Dana un bref et vigoureux diecourt, U. 

o t an effet léparèaa da ce dernier par uaa partir, 
j territoire de lourco ing vil le . 

ute leur v V q . f ^ d t e n n / , t o i U ? * t t T ? ï d ' * f l a t w 
ur vie politique at administrative a Tourcoing 
>ua vo • a n e i , d u je. les anueser i Roubaia avei 
quel allée n'ont aucun rapport ! Signaler un n°e 
inuemenl pareil, n'est-ce pas le condamna 
»v nce f Faire une semblable proi>œitioa n'*-l 

pae Téritablement reconnai-re que le ayelèm. 

Croydi-nioi, MdneieUr I 

ure. Je na eeia pas quel< procidée 
'étais trop jeune pour u)'<*n rendre c 
e ne tient pae 4 voir revenir ce t-mp 

ripublicains de 

^t t i 

N O S 

DEPECHES 
Service ipéeiat tétéfrapktçut et téléphonique 

4e TA venir de Roubaix-Tourcoiog 

L'état de santé du général Dodds 
P.trix , '3(i m i i . — L« g ê n e r a ] D »Id>, q u i Hf-i 

atlttint d e p u l * h i e r d ' a u a c c è s fie l i èvre pu lu -
d é e n . t e , n e p o u r r a p a s q u i t t e r i o n a p p a r t e ­
m e n t a v a n t d e u x o u t ro i s j o u r a . 

L ' a m i ™ I h i e u n i e r a e n v o y é ce m a t i n n n 
de s e s o fûc i . ' r s d ' o r d o n n a n c e p r e n d r e de B W 
a o u v e l t a a . 

M. BAUIK l'HlZ Lt Jll,! in\STIir(™\ 
P a r l a , 36 m a i . — H . B a u d i a , d i p u t é du 

C h e r , M t-at r e n d u ce t a p r è s mit! a u p a l a i » df 
jus t i ce o ù 1 a v a i t è t e c o n v o q u é p a r M . le 
j a g e ' l ' i n s t r u c t i o n D o p p f e r . 

L ' e n t r e t i e n a éré d e e plu - courit 
d i n a t o u t e f o i s r e f u s é d e f o u r n i r 

3 y e n s d e d é f e n s e - I l a d é c l a r é q u ' 1 sa réaer-
i l d e fa ira e n t e n d r e se>t t é m o i n s le j o u r de 
u d i e n c e . H a d e m a n d é q u e s o n p r o c è s 
pnne l e 2 j u i n e n m ê m e t e m p s q u e c e l a i 

d e s a u t r e s i n d i v i d u s arrêtée le 1er m a i . 

I I . B i. 

La bourse du travail 
. — L e p r é f e t d e l a S a n e , a u r 

i-i " Y i v L x a u a 
t a l a bouTM' d a t r a v a i l afin d e vérifier 

t i s fa t a u i prewertp l ions de l e lo i 

LES AFFAIRES DE SIAM 

, la Figaro p u b l i e --ur lea i a e i 
d e n t s d u S i a m l e s r .m>e iua«mt!nts s u i v a n t e 

î i c o n f i r m e n t l e s I n f o r m a t i o n s q u e nour 
m n o o s p l u s h a u t : 

Depuis plus de doui mois, une incroyable affer-
» règne à Baagknk. i - e e S i a m i i 

Pi<elér d m * 1 
loin câtêa, me i tea tea *Ut les ferte qui dèj-i 
l'entrée r * * ' 
caplt <le 
rayon de 60 kilomètres. 

t 
pour gaagoer le gran l lie 

' irs 

• •tntllé CfMaldérable ont été dirig 
i Ban» de Kasfi H T l e Mékans . Or. p 

l lÎBI.llM 

prêt pour 
«•est p-*-

•• 

ne faut nuire qu'u 
:agaer le gran l " 
t première joui 

•ÂHt préeleément produite l'attaqut 

i dU (tr. 
t les forces dont il d ispose . De 

K.J.llO Saigon e 

An nord, du f l i * d e U é l o u p r e y et de Tonlérep 
1 l'o iest vers P a r u t . s u sud dans la région vt 
•tea de Dhintabonne . las lrontiAr«s du Cambed 
ont été forcées par les S.amoM en armes, dev 
la ïqueU r e c o V t en désftrdr» r o i milteea in 

Bnlin, l'Ile Samit , où se trouve la sente ra 
,rVe du (tolfe tte S iam J .ms laiiaeli" ( m i s s » e 
b r i t e r n o a v i - n > m , l'île S t m t. que le «ewverc 
tuent, itiftl.té le - récauiatittua Etkiéfé^s de D 

1 ènumère les conditions ictnel las ds la législe-

olt I une reoet e de 490 miBion» i U . S f f i Trenes 
suffit dit-il, d'énost-ei un pereil tbiffra po.tr 
nlrer qu'il ne faut toucher qu'à bon aecitni à 

ppella les divers projets de ls 

n.\ 

sHas rtaul l i i i i l mm Ségn 
utr le vin • t de 7 mill ions 

\i droit de circuUlion qui «al &•.>'; é 

i du droit de d&ail et da l'exercice 

i éTantuelle du droit d'entrés pour 
et luppr imàralee ' U dreit *'oc-

diepo*lt iooi , tonte companaat: 

r la d d r e . 

^ f j J ^ e i e , , t t t , a é s « 4 e g r e . 

U réaulu d. U un dégrévehent de près de ' t 
m i > a ' . 
6- Ctauigement aomalQt de la l^glelaiiae sur I 
n ge , 
L a l o n l est compensé par lita dieposiUoas euf 

l'alcool à 1W Irti 

IKIr.JB.) 
i droit e aetnallameni 

2 . Majo: 

' - rti-*. 

lea licences des débit 

licenea «or lêt debitents 
• a ï p 

iUi ••-

>3. £ten _ 
ta PHJIS. 4 M. actuellement, n'en pa i ta tpo in t , tPr J 
l u t t : 2 700 000 francs.) 

4 ' Jroit »ii['plArn9ûiatre de l icence sur Isa mar-
•hand< en n o s di 10 centimes par hectolitre de fin 

*-- orti de l -nre m ^ i na. Prodalt : * 

circulntion eur lea vendanges et le* 
proportionnel 4 leur r e a d a i e t P r o -

Ion e nrré:é un eertaln nombre de 
« g a r a s propres à empêcher la fraude d e l'alcool. 

p r o p o s a i {cur ïg^rd las 4)spost i lans sui-

s lmple décorat ion. Ir 
m i s afiranchie de tout eierelei 
-omme l><nii!ieurs de professioa c e m qal auront 
es mparei la supérieur- A fjOO l l tws de eapaelt •• 
il' Limitation ou degré alcooliqne de V a s . 
ManepoitrtOnt ci 'CI"r aaft* 8 ir ta ie tm'4 tO-î! 
On e n t e Binai U fraude dite ds dédoublement 

•u du moniUags 
8" Vinege. 
L* c a n m i s i i o n propois de l'B'itoriaer •eulemant 

l'isqn i l O ' 9 et é condition qu'on ne relèvera p i s 
le v in de 3 . ' « droit e u i l'ilcool employé an vt-
natte sers de 3t fr 60. 

Au résumé, le projet de la commi- l ion des tlnan-
••*« dn Sfoat non se teonetit s'équllibrt. • a i t il 
l o a o s 5 é 6 Millions de b mi. qtti Serviront, t pjur 
roi- au déficit qui pourrait aliélnttre H Trésor \Hr 

.•ilM i].i 

Pourraient 
l i tgiéi i iques. i erre n 

r été faites. 

L A S E A N C E 
i à 3 li. 00 i s i s pré-i 

nûe ae M. C h a l l a m e l - L a o o - 1 ' , présida*1 

Les créances privilegiéts 
Le S e u l adopte ea seconde evaibér-Uasi la n r o -

, t le 1 u étendant l i r l . d e 875 du code aivil e u i 
arénaces privilégiéee, u s é s observation d e H . Éte-
noies . que U nouvelle lot ne sauaaw en rien au» 
privilège* de l'article 2101 ( i s i 

î.e lioiivproPHfPnt d« rMj«rie 
L'ordre rlu jour appel le ' ls nnlU d* 1k disedeaion 

•ur l'org nisation et sur les attribjtions du gonrer-
oemen' générât de l'Algérie. 

H. I s a a c . - Si l'Algérie n'est pas la prceonge-
urent de U France, el le n'eai p i non plus une B0-
tnuie pigpremetft dits : il 1 il faut un régime ape-
d i l . 

i.a question in igèna est presque toute ta que»-
lion algérienne , or, on n'a cherché qu'à t t v o r i m 
le colon, ce qui place la majorité de 11 population 
comp9r.ee des Indigène*, dans une situation infe 

que l'Aln-ri Il I wrewiiée paf 

roie i<g niaiiva ei non pac voie as dèprsta. 
U U s m & l d è c l i r e q«o la seul f8nie.ee s u u n 

qu'a constaté lu comtniseton. consiste dm*. 1. 
création d'un minintère spécial . 

aéance ost levés à & U. a i . 

de I l ae ly et d e L a m a a d l n 1 
P e r n o n n e n e le croira . L e u r p r é s e n c e a v a i t 

a s s 6 i n a p e r ç u e , p a r i o n o e n e s ' é t a i t o c c u p é 
' e u x , s a u f a n J w r t a l qu i \<n a v a i t d é n o o « •, 
M- Mayera . - C'était w n d r o i t tl w n d e 

I U - ) y 
rvtitp'ii' 
a été t 

JSJE 
Dominé p r é s i d e n t d u c o D g r é a ; 

polnion qrj il le d o i t . Le g o u v e f -
e m e n t a d o n c poné u n - d e i m p o l i t l q u e . 
t > q u e c e s lK>iatsee o n t fa i t l a - l » n a e j a - t i -

e p a s l ' i u l e qn'aa a p o s é là. 
E s ' ce s u r l e M'fs in d e s f f p r é s . i l l e - q u ' o n 
v o u l u sa p l a c e r T N-Mi. * > u-i >• o n t r>as lé 

- s r e , , r é s - f U e s , car de t e l l e s r^-présat lW n e 
e m i i n t past i f l l i f l lgo i t ' d ' u n g o u v e r n e m - n t . 

Il y a p u i û l lé un acte d e m a u v a i s g r é . u u 
clé d s m â c h a n t e humeur . 

M a i s , m e s s i e u r s , d ' a u l r « h o m m e s q u ' e u x 
n t c o m r r v a .irfl outrages v i e 4 v i a d a n o t r e 
l ' f ine foi el d e notre neutrai i i -* . 

E t c e s t ioruuies-U s o n t l i b r e s , i l s t-c p r o u i é -
e n t p a r l a i nouH, i l s v i e n n e n t ic i v i s i t e r l u -
r e t e n d a n t s d e l à ffouronnelomnee de F r a n c e . 

( T r è s b i e n a gauche.'i 
ti-iKiy et Lam^ndin B ' I N n e soa f p i s t o u t à 

f a i t d e s o u v r i e r s é ta ient c e r t a i n e m e n t l e s re-
pr^ii^titants de l ' o u m - i ; î l e é t a i e n t v e n u s , i n -
vei-t s d 'un m a n i a i p u b l i c . Le g o i i v e r n e m e n i 
a u r a i t d(l y regarde f fr d e u x f o l s a v a n t d e 
porter a t t e i n t e à U l i b e r t é d ' a e e o a g r f j q u i 
é ta i t v e n u ne réunir ici l i i d o n n é r a i s o n p a r 
un a e l e a c o o r a p h s o u e l e c o u v e r t d u m i o t s t r e 
de U j u s t c e , a u grave r e p r o ; h e q u ' o n l u t a 
f l it I , v o i r d e u x poids t t d e u x m e s u r e s , d e 
frapper l e s pauvres et d ' é p a r g n e r Isa r i c h e s . 
( P r o t e s t a t i o n s i droite. — A p p l a u d i s s e m e n t s 
a g a u c h e . ) 

J a i c o n d a m n é s é v è r e m e n t c e q u ' o n t d i t et 
fait 1 a n n é e dernière MM. Bae ly et L u m e n d i o 
d a n s le Pus-d—Osls ie , m a i s j e p r é t e n d s q u ' i l 
e s t i a t e r d t à u o gou . e r n e m . nt d e s i n g é r e r 
d a n s ce q u ' u n député f r a ' . ç a . s à d i t d a n s 
l ' e n c e i n t e de la C h a m b r e d e s d é p u t é s de 
F r a n c e ( T r è s b ien i g i u c h ' i. 

C a r j e ma s u i s tsi aé d ire q u a l ' u n e d e * 
c a u s e r q a i o n t amené l ' e x p a l s i o a d e M. B * a l v 
s era i t la m o t l o a faits p a r lu i à l a C h a m b r e 
frança i s ! 1 , m o t i o n qui t e a i r t i t i t ' e x p o U i o u 
J ' u n i n g é n i e u r belge. 

L ' a c e q u e Le g o a i e i n e m e n t a p o é e s t m a n -

v u e q u e i'inlértV 
( l u l e r r u p t i o n de M. E-r i i"") . Il e s t f a c i l e , M . 

L-uuau , de j e lar S«DSIX>>.>«, à U l é g è r e , d a n 
u o s lébat-t, da-t ia terniptJ>as q u e l 'on ut jus -
tifie j a m a i s ( V i v e approbat ion A g e o c l i e ) . 

Ce q u a n o u a a v o a a i e s a m i 
v o i r a 1 e x p ' i l s i o e était u t i l e i 
la f r o n t i è r e d e s r 

111, s appl q u e a u x é t r a o g e r s n o n r a e i d t u i 
d a n s l e p a y s . I l a a i c l i o n n e o n dro i t f o a d e -
m e o t a l d u g o u r e r n e m e n t , c e l u i d'imterdir« 
l a o c è o d u l e r r i l o i r e 4 no é t r a n g e r , n o u s l e 
c o n t r ô l e dee C h a m b r e s . L ' e x p u l s i o n im UU. 
B a s l y at L a m e n d l n s'est l'ai'e d a n s d a s conat i -
t l o n a d e p a r f a i t e e o n r l o i s > . 

M , ' a n a o n . - J e conv ie M. te m ' n i s t r a a 
fa ire t r a n c h e r m r b i s ' r b i i n s a i . l a . f ! » * • * * 
nS n' . ivnr m le rlfurM os m e " 
uhngé. 

r p O f . t V » s 

. le uîî-J e p r o t e s t e o o a l r e l a th>V)rie d o M. 
re tre d 'après l a q u e l l e on r -onrmi t ( a 
•icr.'t d e In f i - n t é -e A un é t r a n g n 
e u l e r t l s o a q u ' i l u é p l s i t « a g o u v e r n e m e n t . 

r/oftME ur dt»ui 
SclioHatfft . — J s p e a s i q u ' i l eat d e n o -

Muigas^re d e s y m -
Jf p r o p o s » 

d.: d o n 
p a i h i e a u x o u v r i e r s 
l 'ordre du j o o r uivai 

La Chambre déplorant Ir* agta£-
mente reajréhenaiMê  dont ont été vir̂ i-
mes l&a ouvriers mineurs belge» daof k 
Paa-de-tJtlai.s approuve la chndoita du 
(rouvernement et passe a l'ordre du 
jour. • 

M. Janson. — Tout le monda déi-lara fe* 
fait*, du Pas-de-Calaf-, mu» mm, ne ftw-
vons approuver le goumnemenl. 

Intervention de M. Bara 
M. Wera. —J* n e cro i s psa ejne M . H a j s f y 

sui t t e n u ic i p o u r d fendre d e s leVee h o s t i l e » 
a u x o o v n a r » b a t t u s . ÏJH o t i v r i a i a i r w a a l a 
o n t b l t i m l l e s f a i t s . E n tous c a s c e a* i e r a * 
p a s a u g o u v e r n e m e n t be lge à r a p p e l e r e a u 
é v é n e m e n t * . L> g o u v e r n e m e n t f r a o ç a i e a 
f a i t penirbDivre les coupables I l s o n t é t a e o n -

M . C o r e m a n s . — E t g r s e i é s . 
M. B a r a . — N'ou J n 'avons p a a i d i s c u t e r l e 

d m i t de g r â c e d u g o u v e r n e m e n t f r a n ç a i s . 
M. C i r e m a o a . — Je compléta T o t r e n a r r a -

n e n e n t le c o n t e n t e r . 
M. B a r a . — D a n s ce* pondit o n » , i l a e p e u t 

(Mre q u e s t i o n d - repr*aa>H«. J e r e c o o n a U q u » 
M . B 'Sly a e u tort d e v e a u i c i s e 
é f i d e a a e a p r è s ra q u i s'ast pa<wé. ; 
pi l la v e t a r u n o r d r e d u l o u r . d o e r t o a 
c e r t a i n e m e n t lu porté . ' . Et e p e m i 
d é s a p p r o u v e p « s l a condui te ta g o u v e r o e -

M. W i 
t i e n t s o i 

M. S o h e i l a a r t . — GsvtainssBeftt. 
I I . F e r o n . — J e o « cro is p u q u a sa f aajti-

m e n l p u b l i a a t é t é offensé par l u préagaes . e > 

l i o n d o i t ê tre écarté. 
t ! e a t o * à d f o l s , - Il f a l l a i t d i r e c e l a a 

M . B a a l y . 
M. F é r o n . — Nous le l a i a v o n s d i t . M a i s 

n o u s le d t .ons a a » l a c e u x q u i o n t e u l a m a ­
in Iresae d 'user da représa i l l e s . 

M. C o r s i n i n s . — U n 'y a n i r e p r é s a i l l e s , ni 
a n a l o g i e . 

M. F é r a n . — .Vinter e n e z , ,88 , M- Core -
m t a s . N-n t - o o n a a i s s o n s v o s p r é f é r e n c e s p o u r 
l ' é i é m e a t g-rui i tn iqae , 
v ^ u ' o i s p a s de distinct: 

l e p r o U c t i o n a s m i 
V o i l a l e s~ ino l i f e pour l e s q u e l s j e e r i t q u e 

(App laud i s sement ! 
g a u e b e l 

Réponse du ministre de la justice 
M. L e j e u n e , miltiltre <U l a j u s t i c e . Il e s t 

-Des v o i x . N o n , non". 
M . L e j e e n e , mini i tre d e l a jua t i ee 

g o u v e r n e m e n t a ls droit d' 

«WFa^a.SSÊH ZB&2SS8ES& 
1 d i - i i té n a t o a a l e , 

'apprd-

M. I ïara pour d e m a n d e r 
b o r n e r a a p p r o u v e r t o u t ' i m -

o D d u l t n d n g o u v e r n e m e n t . P o u r -

u n a o l m e s â WAi 

p o u r qu' i l n ' 
t a t i o n . 

Ordre du jour modifié 
M. S c h o l l a e r t . — S'il était d e u x h o m m e s 

q u i n i d e v a i e n t paa p a s s e r notre f r o n t i è r e , c e 

. - t u a 
i e s troupes régi 

• résidents 

i d n g â e s spéclalem 

'/i-:;: 

te Bengkok sur ce point ii 

L e s I n t e n t i o n * d a . j g o e i v e > r « e M a « « l 

l ' a r i s , .'1; m a i . - V o d 1 -s r e n s e g o e m e n t 
1 n e l 'on < e n n e e e a o i r e o r l a f a ç o n domt le 

Uoigaéa de Tourcoîog . tu il s é ^ r a 
ileux nartiea. formant une section uniq 
i o n e Krfi prenant tonjes 

J " i 
<it r 

, ,.,, 
o u s tronverst 
MaiSaWs oetls min ière o e t ieeouter nnn cir-

.Aà^^MMiimû^wu^mM. Va pareil 
N M B « d i ( i U sOulenabU devant la Chambre. 

» U * £ u e a'eal aperçu à temps que 
'était paa Ddtt 0 1 mofna qu' i l 

1. Tourcoing-vilie ferait û 

da Tonreotng ville 
I) en dauabiU mi* 

l t t K à m s f dont je parlais tout h .'he.ire, qui est 
I rwtremf ié ds cette slroonscription. 

fl a alors p r t a A t é an amendement rrr'IBé. qai 
l e s sa fea» U -Ituatioa uaivadle U n e partie de 
KtrsMastx Itormsfuit I M circetiscriaiten. une autre 
parlie a-trait a.liointe i toutea lea 00 m m-i ne» r . r s -
U e d u e a i 

" L e eetil inoonvinlei i l de ca syatémn, e'eel qu'il 
a* * * p e < t a Hen da tant e* qui est reepectoWe en 
pareille matière : il ne re» 
mloistrative, puisqu'il ee ( 

la fanlaiflie et le caprice de son auteur dana les 
eatisnM q»H eat leov unité edi 
sroeanpe suisse aua-iueuittii» d s -

d laaakeaft d e la feece des rhoaee, uaisque sas 
X eantoua osa i'tMbitu,ie de se 
jours Je ' 0 * pour im elseiion.-. 

a /g^ass .u conseil général uu du 
ftseament. Enfin toutes etw o m i 
fat 'fions et des interéra directe 1 

pouvez les Réparer-. 

t e n i r é tant 
40 d é s a c c o r d a v e c M U S v e n u e p a r l a v o l a a u 
j la taa , l e g<>uve>memacu e s t i m e q u ' i l e a t a i 
e e s a a i r e d e n t e n d r e ta g o u v e r n e u r a v a n t d 'en 
t a n e r a v e c 1 A a g a a t o r r e d e e a o n v e r a a x t o a e 
d i p r o m a t i q u e s s a n s p r é j u d i c e , t o u t e f o i s d e -
m e s u r e s d i r e c t e s p r i s e s s'il y a l i e u à l ' é g a r d 
du S i a m . 

sV 

vriaa voudrait 

SÉNAT 
A V J ^ N T L A S K A N t J t 

L A rfroraie de»» faolawetsi» 

M . de Verninac a déposé, sur le bu 

T. n h n è >!»•« h* premiers tritivw c 
la semblée procheine 
pourri', q'i«it].iflat 

eomn>t*«loo dea rln->nees. Î e moment «et venu de 
donner nn aperçu d'ensemble sur le* rvMwmtigM 
prises, aperça smi • ' • pa Pir». d o u a i J»aesi1el e sae 
tement. lea , estaéosM éiftaitivea tfiiaat r M r * M a e i 

M. do Varaia«w apt4» avoir a w a t s è q a r U 
commisaion dea flunce» s'eat mievaaUavaàivavsc 
l s plus grande aeUvtU at a pouraatvl t a f a Mfccbe 
son étude, dit qu» Isa " 

poursuivi 
. ntttosts Uu 

ese au Sénat ont Mé dilib*r*»# d'accord 
< d i a p o « i i i » s l ig.aUU'.ae qai 

tveo le gouvernemeat. qui las 
laaa leurs grandes l igasa. 

LA BELGIQUE 

L'EXPULSION 

JE lMî iiiCil 
Interpf llation h la Ghanbre fcp|*r 
JJruxelles, d6 toai. — Cent aUjonrt'hui 

que M, Kàron m interpellé la gouTerne-
ment t>ur l'ezpatsion de vos deux députés 
Bftsljr et Lamendin. L'honontfele dépoté lvBopiwftV 
de ïirucelles s'est exprimé en ces tprme* : 

Discours de IL Féron 
M . F é r o n — fm l ' h o n n e u r d e rUaaandar 
•s e x p l i c a t i o n s a u s u b i t de l' i-xpatiaion <U 1 <té l u n e 

U M . Ba a ly a t L a u M n l i n . , | N o u a i 
J'ai p o u r d e v o i r d e r e s p e c t e r lu l o i . fente j * 1 d e * i d é e 

d e m a n d e e n v e r t u d e q u e l d r o i t te g o u v e r n e 
ment a frappé d ' e x p u U o n d j u x , d é J é f e i s du 
congrès d e s m i n e u r e , M M . û a a l y «t L a m e n -
d i a . U n a d i t d a n » l a preaae qu' i ls . . a a a J e i i 
g r a - e i n e n l m a n q u é à l eur d e v o i r v i » - a » - i a da 
notre p a r a e l v i e - à - v i s d e a o a a M i e e n i u i , e t je 
ne s u i s Bas l o t * d e partagen f O p t n i o n d a g o u -
v e r n e m e m . t u o t a u m o i n s v i s - f t v i s d s r u a 
des ô t f a o g e r s qu i ont é t é f r a y é e s - . 

DatW d a n t r e s c i r t o c a t A S c e * n o u - , a v o o n 
déidoré l B X | . u i w « n d a YJatdf U u g o , «ai l« 
d i l lustrée p r o s c r i t s i r a o ç a s a . " 

i alkvoreWca d i tu t t uwc uel s a a t l i m e o t k i a u -
c o u p p loa d é g a g é e t j e c o m p r e n d s q u e le g<m-
v e r n e m e i t t a<t d é l i v r é n o i a u r m e n t e o en qa i 
concerne M. B a s ' v . q u i a j o u i tltina, l a P a s - d e -
Cala i s , v i e à -v s d e n o s c o m p a t r i o t e s , u a rô le 
s a q u e l U i a e ra lussv à d o n n e r n u * aaedeav 
,i. nt i T r i * W i n s u r plti^i*>oM'besMar. 

M Uir. lv '««il m o n t r a f a i b l e , b a i U a t d a n * 
le P a * - d e - C a l a i s ; j 'a i é c e t t e é p o q v e M i m é 
• a r o n d e l l e ; j " "ne la déf*t>ds p a s a u t o u r 
dhUri. 

S u r e s p o i n t . 11 o 'y a p a s d a d iaacoors ) e a -
tre le g o u v e r n e m e n t et ™TJ. Lm> j a j t n a i ^ T " 
u a a i e s m a v u a M i e e a s a i s o o a e j u e . y . ttaaly •!*t 

v e n u d o n n e r a u ooatgree d o a o a e x p o te o n 
M a i s l*Be«on)d e B p n l e 4 ) « , e a p n fOè» m e t l -

Tte* 
fait d 

e x p u l s é nos o u v r i e r s . H a l a 
p o u r r é p o n d r e a l 'nppel de M. F e r o n , ,a mm-
di t i s c o m m e s i l t m o n ordre du j o u r : 

L a C h a m b r e a p p r o a v ; u i t U m e s u r e 

prise et les axpliaat'oua données par le 
gouvernement passe i l'ordro du jour. 

Ordre du jour pur et simple 
M. S a i n c l e l e t t e . J e d ema n d e h la C h a m b r e d e 

v o l e r 1 ordre d u j o u r r o r et s i m p l e . N e f a i ­
s o n s p a e à MM- B e t l v et L a m e u Jrn l ea kaw-
n e u r s d 'un o r d r e d u jour m o t i v é . V o i t * traap 

c o n t r ô l e d s e Ghaiabrei>. L e s e n t i m e n t p u b l i c I l o n g t e m p a q u a n u s nous o e c t i p m a d # C M 
a a p p r o u v é l a m r*ure. L a p r ê t a s e n F r a n c e , M e s a e u r s . . . , , , . . , « 

n e a*y e s t p s a trompés . O n n'a pa« p a r l é d . re - M- Leje' irj^. m i n i a t r a de la j u s t i c e . X> t * « -
p r é a a i l l e s . I v e r n e m e u t s e r a l l i e a Iordre d u tour d e M -

. . . « i b o r l e d e rappeler l é s f a i t s . U n C o n g r e s S c h o i l a e r t d a n i 
é t . i t r é u n i à B r a x W e e . T o u s cea C o n g r è s o n t 1 P " q « »J « . '« ' 
t o u j o u r s é té reapscrésdaris l e u r s d é l i b é r a t i o n s . ] Mft 
M a i s il y a v a i t k M C o n g r e * d e u x h o m m e s ! s é i d 

B s a l v I 

e c o û d e f o i i t 
qites<ir>n d'rtoepitslitsX 

o n t é t é e x p u t -

<1M. Baxly t L a m ^ n d i n q i i e p o u r 
ux .bs ig tw d a n s te Fas- t ie -Oala i i i . 

t L a . - n e n l i . 
régal du n n t . U 

ï e n t i - ; d ' a n é t é d ' e x p f t U i o B ; m . u t,i a 
n ' é t a i e n t p a s part s , i l s a u r a i e n t é t é 

MM luit-i a l a f r o n t i è r e a v e c IFB g e n d a r m e f 
à la M - D u f r a n e . — N u l plnsrrna n o u s , 

) a n e Ws d - M o n * . n*avon< m o e n t i ''o-.t n;f 
' n o s n: . l i"r- 'Ti i . Kt r o r - n d H : t il m l'-tm 

M e d e <mter te p n - m i e r otdre- du jo'fT 
q u e le gonvr !rnenf fn t * 

jeadaQM 

( T N o u s f c i e â c o u n a i * i i o n a p o u r nn a c t e o d i e n i t , t r a i r e i l s lo i . ( B r a i t 1. d-o'te ) L a m « « t r « 
flétri p a r t o u t l e monda, daDH l e q u e l 1« s a n g , d V x o u U l o n n - eu pour / / « u H « t ' I»" * • • ? • 

1 c o u l é . ( N o u v e l l e a p p r o b e 1 

1 m i 

le C o u ! M. I téra . J e 
ri rjaaa p r o u v e p a s U me 

c h e . ' rcsisï 
a i . . l e n e d é e a p -
m a t s j ' ! » * p t i i s 
1 intv'rprfil 1 eo in -

i ot lensent le s 

M. tetiirrutre a pr i s tine a i m p l e n i e s T i r e <*e 
n e expu l sé s a a r e a q u i l a s o n t v e - ; p o l i c e . l e ne v o i s p a s ce qui n é c e s s i t e ici u o 
p r è s e n t a n U d' idéeu q u i a v n î o n t ! ™* ^"lear .e l . ( T r è s b ien S g a u c h e ! 
il no» a a i i u i i i t i x , | „§-; V O T E 

d é j e n d i o 1,'nfdtêniu jour p u r el n i m p l t * propsasai 

..JnSU:li2îv.Ktt « r a . ^ ' - M - ^ " ' ^ » 1 » 0 s t r e J e l é ' ' ; U * h m , n 

o f f e n s é ? J e v a i s vous le d j o . l i s o u v r i e r s « - c o n t r e > . g a j i c b e . - . . - n ? { 

v a l e n t q u e c-fratoweieur* é t a i e n t i c i et i l s d e - L ù P l r e d u j o u r d e M. s c u o l l a e r l e s t « n -
v a i e n t ae rappe ler a w p a r o l e s d e M. B a a l y s u i t e m i s « x v e i x p ^ r a p p e l rtofliti 
a u x o u v r W » be lgsa ; C h a a s é a o u n a t u r a l i s e s . | a d o p t é p a r <<> v o i x r o u t t e ' * ) e t t ;t '.tli 
l i t l 'on d e v a i t an d e m a n d e r a p r è s c e l a c o m -
m n u t le got ivernataent t o t é - a t t la p r é s e n c e d e ' 
M M . Ba- . ly f t Lanieadasi a 

. l ' e spèr f , Meaeieurs 

d i i s e r n s n - s ;i ilxo'.te ) 
M. J a n s o n . - . l e n e c r o l " p a s q 

ROns d o o n è e e p a r M . le niéaiatrn 1 

v i n t è n 

i»i «. M i M n i n a 
V t - r n l t * r « « i é a a r e > 

r ai le gotivexiwaitaTt > Jbleo 
V* i feux h o m m e s L * to i per-

neat *>un-
M. b a r f d v e r t s o e i u l l i i l e e t le ifrértte d u 

„ . . , s o c i a l i s t e , a e s t d e t l a e a r lea frontière*. I H i u x a l l s ^ 1, m a . Uan* c c U a . a ^ a t f c * 
r u a n d il a'ag 1 J e réglsr loti g r a n d e s q u o s t l e ^ ] *é*ucc, U E-nt lo L o r o y p r é s i d e n t U a d o u -
l u t r a v a i l L a quest ion e s t d e s a v o i r et le « M r a l e u r d o m i n e s d e \ \aau»aa a t > a ^ M s « , 
flOaiveineoieat a m *** ^ " e appUf lat iua » a o u m i s u n p r o i e t pré tendant a u g m e n t e r l a . 

1 s a l a i r e s de 5 ( 1 0 , 0 a v e c r. duction d e l a j o u r n é e 
d e t r a v a i l é I b e n r e * . 

la ijiiealion A l e x a * * » 
du i V>aaite I r a e r n e t n a a l . 

H e s t p r o c é d é é l e uommat o n p o u r u n a a 
J e «e c o m i t é m t « i u t loaa i , sont é i U s : 

M M . C a a r o t et A s a s l w a e a i Ikl i lg s y m ,-fcsfr 
ment i n e t K o u d t l / Kraasaf, I s n M s i P i s h l n l 
( A n g i a t e r r e j , Cunrer U u t r i s a y ) ; é) 
ÎUra ju l i v I i emaÉtne ! . Il est ddeadé 
o h a J i C o n g r è s ae i l e n d r a an ' " 

JOU.U-Qt 

M. B e e r n a e r t , a u n a t i e d i s S é a n c e s — P o u r 
.. g e n v v r a e i o e x j t , il y a t a i t i a e q u - a U e n de 
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